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dir, malgré les plaintes des recteurs et les besoins pres­
sants : et même, au contraire, nous avons constaté qu'on 
n'utilisait pas tout ce dont on pouvait disposer. Mais à peine 
l'acte de 1567, qui cède définitivement le collège aux Jé ­
suites, est-il passé que les questions d'agrandissement se 
succèdent rapidement. 

Il convient, en conséquence , de nous rendre compte de 
l'état dans lequel étaient les bâtiments lorsque ceux-ci en 
prirent possession. Le P. Perpinien écrivait (152) au 
P. Barthélémy à Rome en décembre 1565 : 

« Pour commencer ma description par le plus essentiel, 
l'office , la cuisine et le réfectoire sont contigus et disposés 
dans l'ordre que je viens d'indiquer, c'est-à-dire qu'entre l'office 
et la salle à manger se trouve la cuisine. C'est on ne peut plus 
commode, comme vous le voyez, ou plutôt, comme vous ne . 
voyez pas, mais comme vous imaginez; et vous l'imagineriez 
mieux encore si vous l'aviez vu. Ces trois pièces sont très-vastes 
fort belles et bien combinées, telles, en un mot, que je vous en 
souhaiterais à Rome. Le vin se garde dans une cave placée sous 
la salle à manger qu'elle égale en grandeur. Les chambres à 
coucher sont assez grandes et trop nombreuses pour nous : car 
nous ne sommes que douze avec un nombre à peu près égal de 
pensionnaires, dont plusieurs appartiennent aux premières fa­
milles de la ville. Dans l'espace de chaque chambre à coucher est 
placée, selon l'usage de France, une bibliothèque avec boiseries 
fermées et couvertes, longue de 9 à 10 palmes, large de 7 à 8 et 
un peu plus haute que large. On dirait une petite chambre enfer­
mée dans-une grande. Dans l'intérieur se trouve une table et les •> 
parois sont garnies d'étagères bien disposées. En sorte que dans 
un espace étroit, vous pouvez avoir un assez bpn nombre de 
livres bien écrits, lire, écrire, méditera voire aise. C'est là que 

(152) P. 3. Perpiniani Soc. Jesu aliquot epistolœ. Paris 1683. 

Pierre-Jean PEBPINIEIS, jésuite espagnol, né à Elche, dans le royaume de 

Valence, vers 1530, mort à Paris, le 28 octobre 1560. 
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